
U N BOND DANS LE TEMPS en puisant dans mes ar-
chives pour faire revivre dix extraits des plus

curieux et intrigants, tirés des tout premiers numé-
ros de la revue L’Union médicale du Canada parus
de 1872 à 1881, soit pendant une décennie. Les faits
bruts et isolés se succéderont sans rapport les uns
avec les autres et nous entretiendront des erreurs et
des traditions populaires relatives à la médecine du
temps passé.

Nous verrons que l’éventail des sujets traités à la lec-
ture des textes qui composent ce recueil est très vaste
et des plus variés ! Il s’agit de formules thérapeutiques
issues des croyances anciennes, de savoureuses anec-
dotes, parfois d’incidents troublants et dramatiques,
de conceptions étiologiques, d’interventions chirur-
gicales ou de sujets marginaux d’intérêt palpitant.

Voyons le contenu de ces articles :

O Article 1 : Tatouage de la cornée
(vol. 2, janvier 1873, p. 3-5)

Cette petite opération qui a pour but de faire dispa-
raître les difformités causées par les cicatrices de la cor-
née à la suite d’abcès, d’ulcérations ou de blessures de
cet organe […] Après avoir fixé l’œil au moyen d’une
pince, on commence par recouvrir, avec de l’encre de
Chine un peu épaisse, le leucome qu’on veut tatouer
et on pratique un grand nombre de piqûres sur la cor-
née à travers cette couche d’encre […] généralement
pratiquée dans un but esthétique.

O Article 2 : La coca contre 
les vomissements des phthisiques (sic)
(vol. 3, novembre 1874, p. 507)
Cette infusion ou les feuilles de coca mâchées, autant
que j’en juge par expérience, sont le remède le plus ac-
tif pour combattre le vomissement obstiné.

O Article 3 : Un nouveau remède contre les nausées 
et les vomissements pendant la grossesse
(vol. 3, décembre 1874, p. 517)

L’arsenic agit non seulement sur le système nerveux et
sur le tube digestif, mais il a aussi une certaine in-
fluence sur l’utérus et les organes urinaires.

O Article 4 : Moyen de guérir les taches 
de vin de la face (vol. 5, octobre 1876, p. 463)

Avec une aiguille assez grosse, on fait sur la peau af-
fectée des incisions parallèles, nettes, dépassant un peu
l’aire de la tache et espacées de un millimètre et demi.

O Article 5 : Onanisme
(vol. 6, février 1877, p. 67-8)

De tous les cas de maladie mentale, les plus mauvais
sont ceux qui se compliquent d’onanisme […] Ce qu’on
fait, c’est de traverser le prépuce à la base du gland avec
une aiguille ordinaire en argent, dont on réunit les
deux bouts… On est tellement persuadé de son effi-
cacité qu’on compte en généraliser l’emploi pour tous
les masturbateurs.

O Article 6 : De la mort apparente
(vol. 8, septembre 1879, p. 422-3)

Un jeune religieux qui, veillant une jeune fille réputée
morte, se porta sur elle à des actes coupables. La pré-
tendue défunte l’était si peu qu’elle revint à la vie et
donna, neuf mois après, naissance à un enfant.

Dès sa sortie de l’université en 1962 jusqu’à sa retraite en
2003, le Dr Jean Milot a exercé comme ophtalmologiste
pédiatrique à l’Hôpital Sainte-Justine, à Montréal. Il a
aussi enseigné à l’Université de Montréal, qui lui a attri-
bué le titre de professeur émérite au moment de sa retraite.
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O Article 7 : Études sur la mort
(vol. 9, mars 1880, p. 131)

Un jeune garçon de 16 ans, las des malices de son
chat, avait acheté de la strychnine pour l’empoi-
sonner. Le poison fut ramassé par l’enfant dans son
pupitre. À quelque temps de là, voulant reconnaître
la nature de cette poudre, il se mouilla le doigt et
porta cette substance à sa bouche pour la goûter.
Presqu’aussitôt (sic), il fût (sic) pris de convulsions
et de tétanisme, accident bientôt suivi de mort.

O Article 8 : La phthisie (sic) pulmonaire
(vol. 9, avril 1880, p. 160)

Dans la phthisie (sic) pulmonaire, on reconnaît
pour causes occasionnelles fréquentes l’allaitement
prolongé, les excès vénériens, l’habitation dans des
logements obscurs et sans air, les longs chagrins.

O Article 9 : Préjugés populaires
(vol. 9, juillet 1880, p. 287)

Les bourreaux tiraient alors de jolis bénéfices de
leurs clients, ils vendaient de la graisse de pendu à
laquelle on prêtait des vertus merveilleuses, cepen-
dant les apothicaires gâtèrent leur commerce, car
ils parvinrent à assaisonner cette graisse de façon
à ce qu’elle ne rancit (sic) pas.

O Article 10 : Origine de la médecine
(vol. 9, juillet 1880, p. 298)

Les barbiers alors pratiquaient la saignée […] ils se
contentent aujourd’hui d’être artistes capillaires et
ne conservent plus de leur antique splendeur que le
bâton rouge et blanc qui se dresse coquettement sur
la façade de leur boutique et qui rappelle le bras
d’un patient qu’on vient de saigner et d’entourer
d’une bandelette.

P RUDEMMENT, cette petite excursion anecdotique
à travers ces écrits d’une autre époque dont je

me suis inspiré devrait nous donner une fois de plus
une leçon de modestie. Que penseront nos succes-
seurs de nos méthodes actuelles dont nous sommes
si fiers ? Tant mieux si la médecine continue à bien
se porter, malgré la disparition de la publication de
L’Union médicale du Canada ! 9
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Formations en ligne 
récentes et à venir

� www.fmoq.org �

Présentations du congrès sur la pédiatrie

� Les troubles menstruels chez l’adolescente
Dre Diane Francoeur, obstétricienne et gynécologue 
au Centre d’obstétrique et gynécologie, à Mont-Royal
1 heure de crédits de catégorie 1 – 50 $ plus taxes

� Les éruptions cutanées courantes chez l’enfant
Dr Afshin Hatami, dermatologue au CHU Sainte-Justine, à Montréal
1 heure de crédits de catégorie 1 – 50 $ plus taxes

� Le trouble de l’attention avec ou sans hyperactivité
Dre Sabrine Manoli, omnipraticienne 
au CLSC Côte-des-Neiges, à Montréal
1 heure de crédits de catégorie 1 – 50 $ plus taxes

� L’obésité : de la prévention aux stratégies d’intervention
Dre Élisabeth Rousseau-Harsany, 
pédiatre à l’Hôpital Sainte-Justine, à Montréal
1 heure de crédits de catégorie 1 – 50 $ plus taxes

� La scoliose : comment la dépister et que dire aux parents ?
Dr Stephan Parent, spécialiste en chirurgie orthopédique 
au CHU Sainte-Justine, à Montréal
1 heure de crédits de catégorie 1 – 50 $ plus taxes

� Comment aborder les infections urinaires en 2013 ?
Dr Jean Turgeon, pédiatre au CHU Sainte-Justine, à Montréal
1 heure de crédits de catégorie 1 – 50 $ plus taxes

Présentations du congrès sur l’endocrinologie

� Syndrome de Cushing iatrogénique : pour éviter le pire
� Cortisol : en excès ou insuffisant ?

Dre Isabelle Bourdeau, interniste – spécialiste en endocrinologie 
et en métabolisme à l’Hôtel-Dieu du CHUM, à Montréal
1 heure de crédits de catégorie 1 – 50 $ plus taxes (par conférence)

Présentations sur la nouvelle nomenclature 
en établissement

� Cadre et contexte, hospitalisation de courte durée, 
périnatalité et soins intensifs, soins psychiatriques, urgence, 
longue durée, réadaptation
Dr Michel Desrosiers, directeur des affaires professionnelles 
à la FMOQ et omnipraticien
Accréditation différente selon les modules – Gratuit

Consultez nos offres de forfaits 
à la dernière page de la revue
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